
Lâ??intelligence Ã©conomique en Russie

Description

La Russie, de par son histoire, possÃ¨de une forte culture du renseignement quâ??il soit 
gouvernemental (ex KGB et actuel FSB) ou militaire (GRU). Lâ??intelligence Ã©conomique (IE) 
dans ce pays puise totalement ses racines dans lâ??espionnage et ses pratiques. La majoritÃ© 
des responsables de cellules dâ??intelligence Ã©conomique des grandes entreprises est issue 
de ces officines.

Cependant, les directeurs de dÃ©partement prennent de plus en plus
conscience que cette activitÃ© ne se limite pas seulement Ã 
lâ??espionnage Ã©conomique mais quâ??elle est un vÃ©ritable
instrument dans la prise de dÃ©cision stratÃ©gique. La tendance
actuelle est Ã  la lÃ©galisation des pratiques.

Fort ancrage du renseignement Ã  la soviÃ©tique

Du temps de lâ??URSS, lâ??Etat occupe une place Â« colossale Â» dans la sociÃ©tÃ© politique et
Ã©conomique russe. Rien ne doit Ã©chapper Ã  lâ??Å?il de Moscou qui a fait du renseignement quasi
un art. La rÃ©putation de lâ??ex KGB nâ??est plus Ã  faireâ?¦ La libertÃ© dâ??action et de dÃ©cision
des personnes nâ??est guÃ¨re admise, celle des entreprises dâ??Etat non plus.

Issues du complexe militaro-industriel, ces entreprises sont alors trÃ¨s demandeuses dâ??informations
stratÃ©giques et technologiques pour se dÃ©velopper et contenir leurs avantages concurrentiels.
DÃ©tenir ces informations Ã  forte valeur ajoutÃ©e est primordial, cependant il leur est formellement
interdit de dÃ©velopper leurs propres cellules de renseignement Ã©conomique. Lâ??Etat soviÃ©tique
a bien compris que le contrÃ´le de lâ??information est Ã©galement stratÃ©gique et quâ??il doit rester
entre ses mains.

Comment procÃ¨dent-elles ?

Tout travail de renseignement Ã©conomique est coordonnÃ© par la Commission militaro-industrielle.
Les entreprises qui ont des besoins en information doivent transfÃ©rer leurs demandes aux
ministÃ¨res correspondants. Une fois unifiÃ©es, ces demandes sont envoyÃ©es Ã  la Commission
principale du complexe militaro-industriel qui dÃ©veloppe les plans annuels de renseignement et qui
les transmet ensuite aux agences de renseignement Ã©tatiques…

Un autre legs de lâ??Ã¨re soviÃ©tique est lâ??estampille Â« secret dâ??Etat Â», systÃ©matiquement
appliquÃ©e Ã  toutes les affaires. Rien ne doit filtrer, lâ??information doit Ãªtre verrouillÃ©e. Â« Jâ??ai
des affaires Ã  faire Â» est la phrase prÃ©fÃ©rÃ©e des Russes ! On observe encore aujourdâ??hui
cette confidentialitÃ© accrue et surtout une transparence peu pratiquÃ©eâ?¦ Il relÃ¨ve quasiment de
lâ??exploit de trouver des sources ouvertes de donnÃ©es sur les entreprises ! RÃ©colter de
lâ??information pour un professionnel de lâ??IE devient difficile notamment dans certains domaines
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car il est toujours susceptible d’Ãªtre accusÃ© de violer des secrets dâ??Etat. Beaucoup utilisent des
sources de donnÃ©es illÃ©gales (copies de bases de donnÃ©es par exemple) et utilisent des
pratiques peu orthodoxes, reste de leur ancien mÃ©tier…

En effet, plus des 4/5 des professionnels de lâ??IE proviennent du personnel des anciens services de
renseignement militaire et gouvernementaux. Les derniÃ¨res annÃ©es avant la chute de lâ??empire
soviÃ©tique, les fameux KGB et GRU ainsi que dâ??autres agences (ComitÃ© des Sciences et
Techniques ; le ComitÃ© des Relations Commerciales ExtÃ©rieures ; la division spÃ©ciale de
lâ??AcadÃ©mie des Sciences soviÃ©tiques et quelques dÃ©partements du ministÃ¨re du Commerce
ExtÃ©rieur soviÃ©tique) pratiquaient Ã  leur faÃ§on le renseignement Ã©conomique.

La sÃ©curitÃ© avant tout !

Boris Eltsine a largement contribuÃ© Ã  Â« dÃ©graisser Â» ces services et des milliers dâ??officiers
ont dÃ» faire peau neuve notamment dans les services de sÃ©curitÃ© et dâ??analyses
dâ??entreprises privÃ©es ou crÃ©er leurs propres cabinets. Les compagnies pÃ©troliÃ¨res et les
banques ont Ã©tÃ© les premiers demandeurs de ces services de sÃ©curitÃ©. Il faut bien avouer
quâ??il rÃ©gnait alors un climat de business assez anarchique et peu rassurant : rÃ¨glement de
comptes, chantages et rackets Ã©taient monnaie couranteâ?¦ Assurer sa sÃ©curitÃ© Ã©tait un
impÃ©ratif , il en va de mÃªme de nos jours Ã  voir le business florissant de ces agences. Pas moins
de 20 000 firmes de sÃ©curitÃ© existent en Russie dont 3000 Ã  Moscou : Â« Beaucoup de ces
sociÃ©tÃ©s de sÃ©curitÃ© restent liÃ©es Ã  une agence de sÃ©curitÃ© d’Ã?tat spÃ©cifique, comme
le contre-espionnage FSB, le renseignement extÃ©rieur SVR ou les services de renseignements
militaires GRU. Le FSO ou Service fÃ©dÃ©ral de protection est le seul service d’Ã?tat, qui a, de par la
loi, le pouvoir d’effectuer certaines missions de sÃ©curitÃ© privÃ©es Â»[1].

Les deux tiers ont choisi de prendre le statut dâ??agence privÃ©e ou de sÃ©curitÃ©, ce qui leur
permet dâ??utiliser des moyens dissuasifs tels que des gaz lacrymogÃ¨nes, des matraques ou encore
des armesâ?¦ Elles doivent obtenir une licence du ministÃ¨re de lâ??IntÃ©rieur (la durÃ©e de la
procÃ©dure est de six mois) et chaque employÃ© doit Ã©galement avoir sa licence propre (dont le
coÃ»t est d’environ une centaine de dollars). En contrepartie, Le ministÃ¨re possÃ¨de le droit
dâ??avoir un contrÃ´le sur lâ??activitÃ© de ces agences, cela signifie concrÃ¨tement de pouvoir
perquisitionner dans les bureaux et de saisir des documents. Ce qui nâ??est pas le cas pour le tiers
restant qui apparaÃ®t sous le titre de cabinet dâ??intelligence Ã©conomique ou dâ??agences
spÃ©cialisÃ©es dans les Ã©tudes de marchÃ©.

NÃ©anmoins, les grandes entreprises prÃ©fÃ¨rent travailler avec leurs services internes (division
analyse) qui recherchent de lâ??information Ã©conomique Ã  la fois au niveau national et
international. Câ??est le segment principal de lâ??activitÃ© IE en Russie. Cependant, ils font le choix
de contacter dâ??importants cabinets Ã©trangers pour des recherches hors CEI (CommunautÃ© des
Etats IndÃ©pendants) qui favorisent la coopÃ©ration Ã©conomique et commerciale entre 12
anciennes rÃ©publiques soviÃ©tiques. Il y a encore quelques annÃ©es, les clients Ã©trangers ne
brillaient pas par leur nombre Ã  la porte des cabinets dâ??intelligence Ã©conomique russes mais la
situation tend Ã  sâ??inverser.

Une Intelligence Economique russe de moins en moins soviÃ©tiqueâ?¦

Ainsi, en Russie, Intelligence Economique signifie surtout renseignement Ã©conomique et
sÃ©curitÃ©. Les autres domaines tels que le consulting avec la mise en place dâ??une cellule de
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veille par exemple, le knowledge management (gestion des connaissances et de lâ??information Ã 
lâ??intÃ©rieur dâ??une entreprise) ou encore des formations en IE ne sont pas encore ou trÃ¨s peu
proposÃ©s par les cabinets.

Mais cela nâ??est quâ??une question de temps car de plus en plus de professionnels de lâ??IE
sortent diplÃ´mÃ©s dâ??Ã©conomie ou dâ??Ã©cole de commerce et remplacent peu Ã  peu les ex
espions Ã  qui les notions de marchÃ© font cruellement dÃ©faut. Ils jonglent avec les analyses
SWOT[2] et autres benchmarks[3] et la transparence fait partie de leur prioritÃ©. Dâ??aprÃ¨s
Alexander A. Ignatov[4], cette mouvance va permettre de remodeler la pratique de lâ??Intelligence
Economique et de gommer enfin les aspects nÃ©gatifs vÃ©hiculÃ©s par le legs soviÃ©tique. Â«Les
professionnels de lâ??IE en Russie sont sur le bon chemin pour devenir une industrie high-tech et
moderne avec de forts codes Ã©thiques.Â»

 

Par ClÃ©lia CAPDEVIELLE

 

[1]Le Figaro du 12 fÃ©vrier 2007
[2]Les analyses SWOT (Strenghts-forces Weaknesses-faiblesses Opportunities-opportunitÃ©s
Threats-menaces) est un outil de planification stratÃ©gique qui permet d’analyser l’environnement
externe et interne d’un projet.
[3]le benchmark implique une Ã©valuation de performances et une comparaison Ã  un univers de
concurrence
[4]Alexander A. Ignatov est Consultant et PrÃ©sident de Ignatov & Company Group, cabinet
dâ??Intelligence Economique et dâ??Ã©tudes de marchÃ©s. Il fournit des prestations Ã  des clients
internationaux depuis 1998 et est particuliÃ¨rement spÃ©cialisÃ© sur la Russie et les pays de la CEI.
Ignatov & Group est membre de la Â« Global Intelligence Alliance Â».
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